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La LETTRE              n° 5 

de la Famille Chevalier     Juin 2011 
 
"Aimé soit partout le Sacré-Cœur de Jésus" 

Devise du P. Jules Chevalier à sa famille spirituelle. 
MSC  -  B.P. 154  Issoudun  -   36105 Issoudun Cedex 

_____________________________________________________________________________________________

Editorial 

 
Chers amis, 
 
La Fête du Sacré-Cœur aura lieu, cette année, le 1er juillet. Le début des 
vacances sera ainsi mis sous le signe du Cœur de Jésus. Alors donnons du 
cœur à cette période estivale où beaucoup essaient de reprendre souffle, de 
refaire leurs forces physiques, morales et spirituelles. 
 
Dans mes années de jeunesse, nos éducateurs nous disaient qu’il faut vivre les 
sentiments du Cœur du Christ, mais on insistait, en ce temps-là, beaucoup plus 
sur le côté tragique de la vie du Christ. Il fallait faire beaucoup de sacrifices et de 
renoncements. Enfants, nous en inventions quelquefois ; aujourd’hui nous 
voyons que la vie nous les apporte au fil du temps qui passe et des événements. 
 
Mais en temps de vacances, il n’est pas de bon ton de parler de sacrifice ; alors 
regardons les sentiments du Cœur du Christ du bon côté, ils peuvent donner 
coloration et sens à ces deux mois de juillet et août. 
 
Les sentiments du Cœur de Jésus passent d’abord par son regard sur notre 
humanité. Un regard de bonté, d’accueil, d’encouragement, de pardon, de paix, 
de vie meilleure… 
Mettre ses vacances sous le signe du Cœur du Christ, ce sera alors donner une 
grande importance aux relations que nous aurons avec les autres, aux regards 
que nous porterons sur ceux que nous rencontrerons. Créerons-nous des liens 
ou resterons-nous dans notre coquille ? Le sourire dit notre accueil et peut ouvrir 
la porte à la bonté, au partage, au contact avec l’autre qui fera qu’il se sentira 
mieux dans sa vie. Jésus était rempli par l’action de grâce, il savait voir la beauté 
et la bonté des personnes et des choses.  
 
Le temps de vacances c’est aussi un temps pour nous émerveiller, pour voir 
autrement ces choses que nous n’avons pas le temps d’admirer dans la vie 
trépidante de tous les jours. Et surtout, sachons admirer ceux et celles avec qui 
nous vivons. Prenons le temps de les contempler et de leur dire merci pour ce 
qu’ils ou elles sont pour nous. 
 
 Sur ce chemin des vacances, n’oublions pas la compassion. Sans doute que 
quelqu’un aura besoin de ce regard de bonté qui redonne des énergies. Et puis il 
y a ceux qui ne peuvent partir en vacances, parce que malades ou sans moyens. 
Que ce chemin des vacances soit pour tous un chemin d’humanité. 
 

Gérard Blattmann, MSC 

 

Il nous a quittés 
 

Le Père Edouard CLIVAZ 

 
Le Père Edouard, originaire de St 
Léonard (Suisse), nous a quittés le 
29 avril, suite à une fibrose 
pulmonaire. Edouard a travaillé à la 
rédaction des Annales d’Issoudun, à 
l’animation des pèlerinages et 
pendant de longues années il a été 
commentateur sur les ondes RCF. 
 

Il vient d’arriver à Issoudun 
 

Le Père Ipasio SIONEPOE 

 
Le Père Ipasio est originaire de 
Futuna, île française du Pacifique et 
il fait partie du l’Union MSC du 
Pacifique. Ipasio travaillera avec la 
communauté MSC de la Basilique à 
Issoudun. 
 

Site Internet pour vous ! 

Vous trouverez cette Lettre et 
beaucoup d’autres matériaux sur 
le site web des Missionnaires du 
Sacré-Cœur de France Suisse. 
www.issoudun-msc.com 
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Jésus rencontre des hommes et 
des femmes qui s’opposent à lui. 

 

Ils ont du mal à croire, ils sont scandalisés par ses 
paroles, ses attitudes et ses actes. D’autres le 
rejettent. Cela ira jusqu’à la croix.  
« Il est venu chez les siens, et les siens ne l'ont pas 
reçu. » (Jn, 1,11). Cette phrase m’a toujours étonné et 
pourtant elle est bien vraie. Que nous dit Jésus à 
travers ces rencontres ? Ses attitudes, ses paroles, les 
sentiments qu’il manifeste envers ces personnes, sont 
des repères pour notre vie aujourd’hui.  
 
Nazareth. (Mt 13,53-58) Les gens de son village.  
 

Jésus revient chez lui, dans ce village 
où il a grandi et travaillé, où vit sa 
mère et sa parenté.  Ses 
enseignements et ses miracles le 
rendent célèbre. Parce qu’il sort de 
l’ordinaire de son milieu de vie, ils sont 
« profondément choqués ».  
 
Les gens de Nazareth sont incapables 
de découvrir en l’homme Jésus celui 
qui vient de Dieu, et encore moins le 
Fils du Père. L’incarnation, Dieu qui 
vient rejoindre l’homme dans son 
milieu de vie, pour lui ouvrir les yeux 
sur le mystère de sa vocation, reste 
toujours incompréhensible à celui qui 
n’a pas la foi. « Ils ont des yeux pour 
voir, et ils ne voient pas ; des oreilles 
pour entendre, et ils n'entendent pas » 
(Ez, 12,2). 
 
L’attitude de Jésus est empreinte 
d’une grande tristesse. Il ne condamne 
pas, mais il se sent impuissant et il ne fait pas 
beaucoup de miracles. Luc à une autre conclusion. Les 
gens de Nazareth voulaient précipiter Jésus du haut de 
la colline. Mais « lui, passant au milieu d’eux, alla son 
chemin » (Lc 4,30). Ce n’est pas du mépris, Jésus  
témoigne de la grande patience de Dieu et de sa 
compassion. Il montre ainsi que rien ne peut empêcher 
Dieu de conduire son projet d’amour jusqu’à son 
terme. 
 
Les « religieux » (Mt 12,9-14 ; 15,1-20) 
 

Pharisiens, docteurs de la Loi, sadducéens, scribes. 
Tous ceux qui se veulent fidèles observateurs de la Loi 
de Moïse et de tous les ajouts au cours des siècles.  

Il est fait reproche à Jésus de ne pas respecter la loi 
du repos le jour du Sabbat, et à ses disciples d’en 
prendre à leur aise avec les traditions. Jésus choisit de 
guérir le jour du Sabbat pour faire grandir une vie. 
Faire le bien le jour du sabbat est plus important que le 
respect de la loi. À preuve, cet exemple de la vie 
quotidienne : le jour du Sabbat vous n’hésitez pas à 
sauver votre brebis tombée dans un trou ; « Or, un 
homme vaut tellement plus qu'une brebis! Il est donc 
permis de faire le bien le jour du sabbat. » (Mt 12,11). 
 
Jésus montre ensuite à ses détracteurs que le 
légalisme et le ritualisme peuvent être un obstacle à 
une relation vraie avec Dieu. Il s’appuie sur le prophète 
Isaïe : « Ce peuple m’honore des lèvres, mais son 

cœur est loin de moi. C’est en vain 
qu’ils me rendent un culte… » (Is 
29,13). Le choix de Jésus est celui de 
la vie et de l’amour. Le choix de 
l’homme, de l’homme libre, c’est le 
choix de Dieu. 
 
Les serviteurs du Temple (Mt 
21,23-27) Prêtres, lévites, anciens… 
 

« En vertu de quelle autorité fais-tu 
cela ? » Jésus réplique « le baptême 
de Jean d’où venait-il ? » Pris à leur 
propre piège, ils refusent de se 
prononcer. Ils ne peuvent répondre 
« du ciel », ils n’ont pas répondu à 
l’appel de Jean ; ils ne peuvent 
répondre « des hommes », car tout le 
peuple le reconnaît comme prophète.  
 
Le refus de se prononcer révèle leur 
incohérence. Totalement attachés à 
leurs convictions, à leur état de vie, à 
leurs situations sociales, ils ne 

peuvent accepter même de loin ce qui les remet en 
cause, prêts à toutes les compromissions pour 
sauvegarder leurs « avantages acquis ».  
 
La guérison de l’aveugle-né (Jn 9,1-41)) montre bien 
cette attitude. Aux Pharisiens qui se sentent mis en 
cause, Jésus répond : « Si vous étiez des aveugles, 
vous n’auriez pas de péché. Mais maintenant vous 
dites ‘‘ nous voyons’’ : votre péché demeure. » (Jn 
9,41). 
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Quels appels pour nous ? 
 
En contemplant Jésus dans son face à face avec tous 
ceux qui résistent à son enseignement et aux signes 
qui l’accompagnent, ou avec ceux qui se font sourds et 
aveugles, nous percevons deux attitudes 
fondamentales pour notre vie : Aimer et Choisir la vie. 
 
Aimer  
Dieu est Amour, Jésus est l’amour de Dieu incarné 
dans notre humanité. Amour vécu jusqu’à l’extrême 
par le don de sa vie sur la croix. Amour qui nous rejoint 
dans notre vie et lui donne sens : « Comme je vous ai 
aimés, aimez-vous les uns les autres. »   
 
Mais notre premier pas dans l’amour n’est-il pas de se 
laisser aimer. Accepter que Dieu 
m’aime tel que je suis et qu’il 
m’aime à sa façon. Accueillir cet 
amour qui m’est donné pour que je 
puisse aimer en vérité.  
 
Il est vrai que l’amour de Dieu 
surprend souvent, nous déroute 
parfois. Il nous amène à nous 
remettre en cause, au jour le jour, 
dans nos relations humaines mais 
aussi dans nos options les plus 
fondamentales, sur lesquelles 
repose toute notre vie.  
 
Nous découvrons alors de 
nombreuses paralysies qui nous 
empêchent de vivre pleinement et 
de nous épanouir… Ne nous 
laissons pas lier comme les Pharisiens et leurs 
semblables. Que l’amour du Christ guérisse notre 
paralysie du cœur. Tendre la main comme l’homme de 
l’Évangile c’est pouvoir à notre tour faire le bien, même 
si c’est le jour du Sabbat. 
 
Aimer c’est à l’exemple de Jésus vivre en fils du Père. 
C’est être fidèle à notre vocation de baptisé. Être 
« pierre vivante », cellule vivante, capable de créer des 
relations qui permettent à l’amour de circuler dans le 
corps entier. « Être toujours prêts à rendre compte de 
l’espérance qui est en vous. »  
 
Aimer c’est accueillir et se rendre disponible à l’Esprit 
que Jésus a promis à ceux qui demeureraient dans 
son amour. Esprit qui nous conduit à la vérité tout 
entière, Esprit qui fait de nous des témoins, des fils et 
des filles de Dieu à l’exemple du Christ. 

 
Choisir la vie. 
Jésus ne condamne pas, il choisit toujours ce qui 
favorise la vie et la croissance de l’homme. 
« L’homme… est la première route fondamentale de 
l’Église, route tracée par le Christ… à travers le 
mystère de l’Incarnation et de la Rédemption » (JP II 
Les fidèles laïcs. 36).  
 
Choisir la vie pour nous c’est en premier lieu être vrai, 
avoir un cœur droit, être cohérent entre ce que je crois 
et  ce que je vis concrètement. N’est-ce pas là le sens 
profond de la béatitude « Bienheureux les cœur purs ». 
 
Choisir la vie, c’est choisir ce qui est petit, faible, 
fragile, ce qui a besoin d’être soutenu, porté dans les 

bras. C’est le choix de Dieu 
lorsqu’il se fait petit enfant pour 
que nous prenions soin de lui. 
C’est le choix à faire si nous 
voulons « être le Cœur de Dieu 
sur terre ». 
 
Choisir la vie, c’est oser semer la 
Parole de Dieu, qui nous habite, 
dans nos déserts modernes : 
individualismes, solitudes, 
exclusions,  racisme… Semer 
comme le semeur de l’Évangile 
sème dans tous les terrains, avec 
cette confiance que la Parole de 
Dieu féconde la terre. 
 
Choisir la vie, c’est être attentif 
aux signes des temps. Être 
présents aux événements, aux 

situations de la vie des hommes, pour y découvrir les 
appels de Dieu, déjà présent au cœur de tout homme. 
Il attend de nous que nous puissions faire germer et 
naître son « royaume ». 
  
Choisir la vie, c’est aussi entrer dans la patience de 
Dieu, cette patience qui lui permet d’espérer de tout 
homme et de chacun de nous en premier. Dieu qui ne 
juge pas, qui ne condamne pas. « Dieu a envoyé son 
Fils dans le monde, non pas pour juger le monde, mais 
pour que, par lui, le monde soit sauvé. »  (Jn 3.17).  
 
Avec Marie, notre mère, choisissons d’aimer et de 
prendre le parti de la vie. Qu’elle nous conduise au 
cœur de son fils, source de tout amour et de toute vie.   
 

P. Gilbert Bonnemort msc 
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Quand les laïcs 
prennent la parole 
 
La Famille Chevalier en 
Suisse romande n’est pas 
une antiquité ! 
 
Les diverses entités qui composent 
la Famille Chevalier en Suisse se 
sont rencontrées pour vivre de nos 
points communs.  
 
Nous avons ressorti notre métier à 
tisser de sa confidentialité, l’avons 
mis en pleine lumière pour admirer 
les fils qui avaient déjà été 
entrelacés dans la continuité de 
l’œuvre du Père Chevalier et avons 
décidé de rafraîchir ses couleurs, 
lui donner une place plus ouverte 
encore. 
 
Et nous, nous les fils de trame les 
plus variés, nous nous sommes 
glissés dans le tissage, 
individuellement ou dans nos 
groupes respectifs, en Fraternité, 
dans le groupe des lecteurs des  
Annales, dans nos paroisses, dans 
nos liens particuliers avec des 
missionnaires du Sacré Cœur ici et 
au loin. 
 
Désormais, nous ne tissons plus 
un patchwork chacun dans son 
coin, géographiquement ou 
isolément, mais nous tissons une 
toile commune et solidaire, en 
harmonie, tolérance, partage et 
amitié. 
Chacun a gardé sa spécificité, 
mais a ouvert son champ 
d’activités aux autres, a créé des 
liens pour que notre motif devienne 
un.  
 
Nous nous rencontrons au moins 
une fois par année, dans un esprit 
de famille, la Famille Chevalier ; 
nous échangeons sur un thème 
donné, célébrons l’eucharistie ; par 
les Annales, nous avons approché 
de nouvelles personnes qui 

viennent à leur tour entremêler 
leurs qualités, leur personnalité à 
l’œuvre colorée, et nous nous en 
réjouissons.  
 

Ensemble, tissons la famille 
Chevalier ! 

Françoise  
et Jean-Jacques DUVOISIN 

 
 

« J’ai beaucoup apprécié cette 
1ère lettre qui dit tout sur la 
spiritualité du Cœur de Jésus. Il 
m’a été bon de me replonger dans 
ce que je savais déjà, mais de 
l’approfondir et de me laisser 
envahir par cet amour. C’est 
tellement facile de me laisser 
reprendre par la routine. » 
 

« En ce moment, je suis très 
sensible à toutes les souffrances 
physiques et morales que les 
personnes de mon entourage 
éprouvent. Je me sens comme 
presque anormale parce que je vis 
dans la Paix, sans accroc. Je rends 
grâce au Seigneur pour cette 
chance que j’ai et j’essaie de 
garder mon cœur et ma porte 
ouverts à leurs besoins. Je 
privilégie surtout l’écoute, la 
disponibilité, m’abstenant de 
donner des conseils, acceptant 
lorsqu’ils sont refusés, voire 
contestés. Je me rends compte 
que c’est difficile d’être bien-portant 
parmi ceux qui souffrent, car le 
reproche « tu ne peux pas 
comprendre » revient souvent. 
 

« Je crois que la spiritualité du 
cœur est source de guérison, 
encore faut-il reconnaître 
humblement ma blessure, 
continuer à regarder le Christ qui 
est en moi, avec moi et intercède 
pour moi. » 
 

Fraternité MSC, Sion 
 

Contact : F. et J.J. DUVOISIN 
Chemin de Noirmont 5 
CH- 1004 LAUSANNE 
Tél. : 021 625 54 91 
jjfr.duvoisin@sunrise.ch 

 

Vie des MSC 

 
Chapitre Provincial MSC 
Lors de leur Chapitre Provincial, les 
membres du Chapitre ont élu le Père 
Gérard Blattmann comme Provincial 
pour un deuxième mandat de trois ans 
 
Chapitre Général MSC 
Du 5 au 24 septembre 2011, les 
Missionnaires de Sacré-Cœur seront 
en Chapitre Général à Madrid en 
Espagne. Les délégués venant du 
monde entier feront le point sur la vie 
des MSC aujourd’hui et proposeront 
les grandes lignes missionnaires pour 
les années à venir. 
 

A vos agendas 

 

Grand Pèlerinage national à 
Issoudun 
Samedi 3 septembre :  
Messe à 10h 30  
et Célébration Mariale à 15h. 
 

Sessions - Retraites 

 

Retraite spirituelle,  
à Issoudun, du 9 au 15 août 
Le Symbole des Apôtres : se 
réapproprier « les essentiels de la 
Foi ». 
Avec le Père Alfred BOUR, msc. 
 

Retraite spirituelle 
à Issoudun, du19 au 25 Septembre 
L’Amour de Dieu a été répandu 
dans nos cœurs par le Saint Esprit. 

Avec le Père Karl ELSENER, msc. 
 
Session Chemin vers le Pardon 
A Issoudun du 24-27 octobre 2011 
 
 
Contact : issoudun@wanadoo.fr 
  (33)    02 54 03 33 83 


